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Résumé
La présente étude vise à préciser les ouvrages prioritaires susceptibles d’être réhabilités ou aménagés sur les aires d’abattage et les marchés à bétail définis dans les deux composantes du PAFIB, à savoir : « amélioration de la qualité et des conditions de vente formelle du bétail vendu sur pied » et « Emergence de l’industrie de la transformation et conditionnement de la viande et renforcement des boucheries /charcuteries artisanales ».

Au préalable, des travaux de recherches documentaires ont été réalisés par les experts chargés de l’étude à la bibliothèque du laboratoire de Recherches vétérinaire et Zootechnique et, au Projet d’Appui aux Système d’Elevage Pastoral (PASEP) ; ces recherches ont  permis de capitaliser des informations relatives aux abattoirs, aires d’abattage et, aux marchés de bétail au Tchad et dans d’autres pays africains.

Un atelier préparatoire de la mission de terrain a réuni les acteurs de la filière bétail/viande en préalable de manière à citer et préciser les aires d’abattage et les marchés à bétail potentiels situés dans l’espace pilote du projet. A l’issue de cette rencontre les informations recueillies ont servi de feuille de route pour la descente sur le terrain. 

Sur le terrain, les premiers interlocuteurs de l’équipe sont les responsables des services déconcentrés du Ministère de l’Elevage et des Ressources Animales qui sont informés du mobil de la mission et, qui prennent des contacts avec les autorités locales et les acteurs de la filière bétail/viande pour des séances de travail.

Après la séance de travail avec les autorités locales pendant laquelle les explications relatives au but de la mission sont fournies par l’équipe de la mission, des concertations entre ces différents responsables (Gouverneur, préfet, maire, ou, chef traditionnel et ses sujets) sont organisées pour décider  du maintien ou de l’attribution d’un autre site pour le marché à bétail ou l’aire d’abattage.

Une autre rencontre de travail est réalisée avec les différentes organisations des professionnelles de la filière, au cours de laquelle des fiches de questionnaires sont utilisées pour recueillir leurs avis concernant les ouvrages à construire, les sites indiqués, les périodes de pointe de flux des animaux sur les marchés et, ceux abattus. Après cette séance, les deux groupes (autorités locales et les OP) se retrouvent pour convenir sur l’attribution d’un nouveau ou le maintien de l’ancien site à aménager ou réhabiliter pour le marché à bétail ou l’aire d’abattage.

Les autorités locales, les organisations des professionnels et l’équipe de la mission font la descente sur le site indiqué pour sa délimitation et la prise des coordonnées GPS du lieu. 

 Au total douze (12) aires d’abattage sont recensées dont, trois (3) sont en construction dans le cadre du Projet PASEP. Il s’agit de la construction d’un mini abattoir à Massakori et, des aires d’abattage de Dourbali et d’Amndjamena Bilala.

Deux (2) anciennes aires d’abattage construites dans les années soixante quatre (1964), précisément celles de Bitkine et de Moussoro sont à réhabiliter. 
Les sept autres (Bokoro, Négoura, Karmé, Bili, Moîto, Massaguet, Gama) sont des nouveaux sites à aménager.

En somme, les ouvrages sollicitées par les différentes OP se résument à la construction de : point d’eau (château équipé de panneaux solaires ou groupe électrogène), clôture, toilette, vestiaire, logement gardien, hangar de séchage des cuirs et peaux.

Douze (12) marchés ont été également recensés dont deux  sont en construction par le projet PASEP (Moito et Bokoro).

Les neufs (9) autres marchés sont à aménager, il s’agit des marchés de : Bitkine, Gama, Dourbali, Bili, Massaguet, Karmé, Massakori, Moussoro, Amndjamena Bilala. 

Les ouvrages sollicités par les Organisations des professionnels sont en général : point d’eau (château équipé de panneaux solaires ou de groupe électrogène, forage avec pompe manuelle), clôture, toilette, hangar de transaction et de repos, couloir de vaccination, parc de stockage des animaux achetés.

Un atelier de restitution des résultats a été organisé à l’attention des OP, des agents du Ministère de l’Elevage et des Ressources Animales, et de  la coordination du PAFIB. Des critères de priorisation des sites à construire ont été émis à cette occasion et, l’option de la gestion privée des ouvrages est souhaitée par les acteurs de la filière. Les réflexions relatives à ces aspects se poursuivent.

I. CONTEXTE ET JUSTIFICATION

L’élevage joue un rôle très important dans l’économie Tchadienne. Il contribue en moyenne pour 14% à la formation du PIB et 30%, aux exportations. Ce sous secteur représente la première source de distribution des exportations après le coton et la gomme arabique. La production animale est la principale et souvent la seule source de revenus et d’autoconsommation des populations vivant en zone saharienne et sahélienne qui sont impropres aux productions végétales en raison des aléas climatiques. L’élevage au Tchad est caractérisé par un système extensif basé sur l’exploitation des pâturages naturels sans relation fonctionnelle directe avec l’exploitation agricole. La commercialisation du bétail est dictée par le caractère traditionnel du système d’élevage pratiqué. 
Les transactions commerciales de bovins et des petits ruminants concernent aussi bien les animaux vendus et consommés à l’intérieur du pays que, ceux exportés sur pied vers le Nigéria, Cameroun, RCA, le Soudan et la Libye.

La filière bétail-viande structurée autour de l’exportation du bétail sur pied reste limitée et handicapée par son caractère informel. 
D’une manière  générale, le sous-secteur de l’élevage est fortement marqué par l’insuffisance d’infrastructures de production, de commercialisation, de transformation et de l’amélioration des races existantes.
                                                                                                                                                                                                                                                                   Les cuirs et peaux sont mal exploités  et, la grande partie est exportée vers le Nigéria. Aucun chiffre réel concernant ces sous produits exportés n’existe. Les tanneries  artisanales disponibles ont une capacité d’absorption très réduite et, souffrent de l’indisponibilité de la matière première de qualité. 

Dans le cadre de développement de ce sous secteur, le Ministère de l’Elevage et des Ressources Animales a adopté en Juin 2008 le Plan de National de Développement de l’Elevage.

C’est ainsi que le Programme d’appui à la Filière Bovine qui s’intègre dans ce Plan de développement se veut de promouvoir l’intégration de la filière bétail/viande Tchadienne dans les échanges commerciaux régionaux tout en tenant compte de l’évolution des marchés et, d’offrir les produits de qualité répondant aux normes internationales et, l’amélioration de l’état sanitaire du bétail vendu sur pied.

Cette étude est rattachée aux deux composantes « Amélioration de la qualité et des conditions de vente formelle du bétail vendu sur pieds » et « Emergence de l’industrie de la transformation et conditionnement de la viande et renforcement des boucheries/charcuteries artisanales » du PAFIB

II. LES OBJECTIFS DE L’ETUDE
· recenser les marchés à bétail et aires d’abattage existants sur « l’axe Nord » de commercialisation, axe d’intervention retenu pour le PAFIB à l’issue de la première mission d’appui

·   organiser des séances de concertation avec les différentes parties-prenantes pour l’identification des sites prioritaires à aménager ou à réhabiliter, des types d’ouvrages et leur faisabilité;

·   dresser une liste de sites prioritaires à aménager ou à réhabiliter relatifs aux marchés et aux aires d’abattage, en précisant les types d’ouvrages et leur faisabilité par rapport à des aspects techniques et socio-fonciers ; 
· Apporter les éléments permettant de rapidement lancer les appels d’offres de spécifications techniques puis des travaux.
III. PROBLEMATIQUE DE L’ETUDE    

La valorisation de l’élevage au Tchad est sous l’influence de contraintes de plusieurs types dont les plus marquantes sont les contraintes de transformation et, commercialisation des sous-produits du bétail.

i) Les contraintes de transformation sont marquées par le manque des industries de transformation des produits et sous produits de l’élevage ainsi que l’inexistence des équipements de collecte et de conservation. 
· les abattoirs frigorifiques de Farcha déjà vétustes ne répondent plus à la norme sanitaire internationale ;

· L’absence d’aires d’abattage dans la plupart des localités, rend insalubre le produit mis à la disposition des populations. Les abattages clandestins incontrôlés sont nombreux. il faut aussi noter que dans plusieurs contrées, l’habillage des animaux se fait à même au sol. Certaines aires d’abattage sont envahies par les habitations et les risques de transmission de zoonoses ne sont pas à exclure. 

La transformation des cuirs et peaux est très faible. Elle est purement artisanale et souffre du manque d’infrastructures adéquates. La majeure partie de ces sous produits est exportée brute vers le Nigéria.

ii) Les contraintes de la commercialisation du bétail sont multiples et variées. Il s’agit notamment de : 
· La non maîtrise de circuits de commercialisation du bétail ; 
· des exportations frauduleuses des animaux sur pied vers les pays voisins. 
· Aucun marché de bétail n’est construit jusque là ; 
· certains marchés à bétail se trouvent au centre des habitations rendant l’activité dangereuse pour la population (les animaux renversent les hommes, parfois provoquent des accidents de circulation) ; 
· La multiplicité des couloirs de convoyage des troupeaux (pour la plupart non officiels) et leur éloignement par rapport aux axes routiers ; 
· leur accès plus ou moins difficile ; 
· La diversité et la multitude des intervenants dans le circuit de commercialisation.

iii) L’impuissance ou le manque d’autorité du service de l’élevage sur le marché à bétail face aux exactions exercées sur les opérateurs. à l’exportation des produits animaux, les formalités administratives sont multiples, complexes et relativement onéreuses. 
iv) Les statistiques des abattages et des exportations contrôlées publiées par le service de l’élevage ne représentent qu’une faible partie de la réalité. 

IV. Résultats des recherches documentaires :

Les  recherches documentaires réalisées en prélude à l’atelier préparatoire et à la mission de terrain, ont révélé que  le Projet d’Appui au Système d’Elevage Pastoral (PASAEP) mène aussi des activités relatives à la construction des aires d’abattage et marchés à bétail dans la zone pilote du PAFIB. En effet dans sa programmation, les prévisions pour la construction d’aire d’abattage concernent les localités de :

1. Bitkine

2. Linia

3. Karmé

4. Ngoura

5. Moïto

6. Gama

7. Dourbali

Seule l’aire de Dourbali est en construction présentement. Une aire est également en construction à Amndjaména-bilala et un petit abattoir à Massakory. Les aires de Karmé, Ngoura et Moïto sont en instance de construction mais la réalisation semble hypothétique d’après le Chef de la composante « infrastructures » du projet.

Pour les marchés à bétail les localités prévues sont :

1. Massakory

2. Bokoro

3. Moïto

4. Bitkine

5. Dourbali

6. Karmé

7. Ngoura

8. Moïto

Seulement deux marchés sont en construction. Il s’agit des marchés de Moïto et de Bokoro.

V. RESULTATS DE LA MISSION DE TERRAIN
5-1. LISTE DES AIRES D’ABATTAGE POTENTIELLES ET DES TYPES D’AMENAGEMENTS OU DE REHABILITATIONS
5-1.1. Tableau des aires d’abattage visitées
	localité
	Aire d’abattage

	Karmé
	1

	Ngoura
	1

	Moïto
	1

	Bokoro
	1

	Gama
	1

	Bitkine
	1

	Dourbali
	1(en construction)

	Bili
	1

	Massaguet
	1

	Massakory
	1 (abattoir en construction)

	Moussoro
	1

	Amndjaména-bilala
	1 (en construction)

	Total
	12


Commentaire : 

· Sur les douze aires d’abattage inventoriées :

· Cinq(05) ont été construites dans les premières années de l’indépendance (1964). Ce sont les aires des localités de, Gama, Bitkine, Dourbali, Moussoro et Bokoro (1971). Hormis celles de Bitkine et Moussoro qui échappent pour le moment à l’emprise de l’extension des habitations, les autres sont situées au cœur des habitations. Dans l’ensemble, leurs ouvrages sont dans un état de  délabrement avancé. 
· Les aires d’abattage de Dourbali  et de Amndjaména-bilala sont en construction sur de nouveaux sites en dehors de ces localités dans le cadre du PASEP.
· A Massakory c’est un petit abattoir qui est en construction également dans le cadre du PASEP.
· Les sept (07) autres, généralement localisées non loin des habitations, ne sont matérialisées que par des arbres ou arbustes qui servent d’ombre et de poutres fourchues en bois qui constituent des dispositifs pour la suspension des carcasses.
5-1.2. Tableau de fréquentation des aires d’abattage visitées
	localité
	Type de marché
	bovins
	Ovins et Caprins
	camelins

	karmé
	hebdomadaire
	07 
	35
	00

	Ngoura
	quotidien
	00
	80 à 100
	00

	Moïto
	hebdomadaire
	6 à7
	100
	03

	Bokoro
	quotidien
	10
	80 à 100
	1 à 2

	Gama
	hebdomadaire
	05
	30
	00

	Bili
	hebdomadaire
	13
	40
	02

	Massaguet
	quotidien
	03
	60
	02 par moment

	Moussoro
	quotidien
	07
	50
	04

	Bitkine
	quotidien
	14
	60 à 70
	03


Source : enquêtes

Compte tenu des écarts d’abattages qui ne sont pas très importants entre les différentes localités et de la démographie galopante dans les centres urbains,  la mission propose pour les sites à aménager, des dimensions standards comme suit :

· Les aires d’abattages : Longueur= 30 m et largeur 15 m 

· Les hangars de séchage de cuirs et peaux : Longueur : 20 m et largeur : 10 m 

5-1.3.  Tableau des aires d’abattage à réhabiliter

	localité
	Ouvrages à réhabiliter
	Ouvrages sollicités par les OP à aménager
	Dimensions du terrain attribué
	Coordonnées GPS

	Moussoro 


	· Aire d’abattage

· Puits

· Château d’eau

· Hangar de séchage des cuirs et peaux
	· Clôture en mur bétonné.

· Château d’eau équipé de panneaux solaires.

· Logement pour gardien

· Douches.

· Toilettes.

· Bureau

· Vestiaire.
	100mx100m
	Longitude : 13 °37’41,4 ‘’

Latitude : 16°29’27,8’’

	Bitkine
	· Aire d’abattage

· Puits

· Château d’eau

· Hangar de séchage des cuirs et peaux
	· Clôture

· Château d’eau équipé de panneaux solaires

· Logement du gardien

· Bureaux

· Parcs pour le stockage d’animaux
	300mx100m
	L : 11°58’24,5’’

L : 18°12’27’’


Commentaire :
· Ces deux aires d’abattage sont construites sur un même modèle en 1964 sauf que celle de Moussoro est plus spacieuse que celle de Bitkine. En annexe de ces aires d’abattage il y a un château d’eau, un puits à parois renforcées en bus métallique avec une fermeture en dalle bétonnée, un hangar de séchage des cuirs et peaux avec ses cadres métalliques.
Le hangar de séchage et l’aire étaient entourés séparément d’une clôture en grillage.
· Structure de l’aire d’abattage : les charpentes sont entièrement métalliques (du bas à la toiture). La toiture est recouverte de tôles galvanisées. C’est la même qualité de tôle qui a servi comme mur pour fermer à moitié l’aire avec un portail coulissant du côté de la largeur. c’est la partie fermée qui est équipée de crochets sur des montants métalliques pour la suspension des carcasses en vue de l’habillage, de l’éviscération et de la  dissection. Le plancher est cimenté en pente vers une rigole centrale d’évacuation des déchets qui se termine dans une fosse d’épuration. 
· Dimensions des aires d’abattage et des hangars de séchage des cuirs et peaux :

· Moussoro

Aire d’abattage : Longueur : 20 m largeur : 10 m
Hangar de séchage de cuirs et peaux : Longueur : 15 m largeur : 08 m
· Bitkine : 

Aire d’abattage : Longueur : 10,5 m largeur : 08 m 

Hangar de séchage de cuirs et peaux : Longueur : 10 m largeur : 08 m
Un agrandissement de l’aire de Bitkine s’avère nécessaire pour tenir compte du nombre assez important d’animaux qui sont maintenant abattus. 

· Avis de faisabilité :  
· Sur les ouvrages à réhabiliter :

Les ouvrages existants, désignés dans le tableau sous le vocable de « ouvrages à réhabiliter» méritent bien d’être restaurés parce qu’ils sont nécessaires pour offrir une prestation de qualité. Il s’agit :

· du bâtiment où se déroulent la saignée et l’habillage auxquels succèdent toutes les activités qui préparent l’animal à l’inspection sanitaire avant la livraison à la consommation ; 
· du point d’eau ;

· du hangar de séchage des cuirs et peaux car la politique actuelle pour le développement de l’élevage consignée dans le PNDE et repris dans le programme du PAFIB  vise également la valorisation des produits et sous-produits dont les cuirs et peaux.
· Sur les ouvrages complémentaires : 

Parmi les ouvrages sollicités et qui doivent compléter ceux qui existent déjà sur le site. On peut retenir :

Prioritairement :

· Une (01) clôture pour la sécurisation des ouvrages et les animaux;

· Un (01) logement pour un gardien qui doit sécuriser les lieux.

Accessoirement :

· une toilette

· un vestiaire

· Sur le détail des coûts des aires d’abattage à réhabiliter :

	ouvrages
	quantité
	Coût unitaire
	Coût total

	Aire d’abattage
	2
	5.000.000
	10.000.000

	Puits 
	2
	2.000.000
	4.000.000

	Château équipé de panneaux solaire
	2
	5.000.000
	10.000.000

	Hangar de séchage des cuirs et peaux
	2
	3.000.000
	6.000.000

	Clôture
	2
	2.000.000
	4.000.000

	Logement gardien
	2
	1.500.000
	3.000.000

	Douche
	2
	1.500.000
	3.000.000

	TOTAL
	
	20.000.000
	40.000.000


5-1.4. Tableau des aires d’abattage à aménager
	Localité
	Ouvrages sollicités par les OP
	Dimensions du terrain attribué
	Coordonnées GPS du terrain attribué

	Karmé
	· Hangar couvert avec plancher cimenté 

· Château d’eau de 2.000l

· Clôture

· bureau
	100mx100m
	Longitude :12°32’37,8’’ 

latitude : 15°53’23’’

	Ngoura
	· bâtiment fermé équipé de crochets pour la suspension des carcasses

· clôture en mur bétonné

· point d’eau (forage équipé de pompe manuelle)

· magasin 
	
	L : 12°52’45,5’’

L : 16°27’’26,4’’

	Moïto
	· bâtiment couvert

· château d’eau équipé de groupe électrogène

· congélateur

· bac à ordures

· clôture en dur
	200mx100m
	L : 12°35’14,6’’

L : 16°32’56,7’’

	Bokoro
	· bâtiment équipé de crochets

· hangar de séchage des cuirs et peaux

· table d’inspection des viscères

· logement d’une sentinelle

· bureau

· clôture en dur

· deux forages

· magasin pour le stockage des cuirs et peaux

· parc d’attente
	160mx155m
	L : 12°23’03,3’’

L : 17°01’52,6’’

	Bili
	· bâtiment fermé équipé de crochets

· canal d’évacuation des déchets

· fosse d’épuration

· clôture en dur

· château d’eau avec panneaux solaires

· deux congélateurs

· un magasin

· table d’inspection pour les viscères
	100mx100m
	L : 11°42’44,2’’

L : 16°40’27,1’’

	Massaguet
	· hangar spacieux et couvert équipé de crochets

· sol cimenté

· logement gardien

· vestiaire

· clôture en dur

· château d’eau avec groupe électrogène

· parcs d’attente des Bovins,  des Ovins et Caprins

· hangar de séchage des cuirs et peaux

· toilettes

· hangar de séchage de viandes
	100mx100m
	L : 12°29’31,7’’

L : 15°25’21,1’’

	Gama 
	· château d’eau équipé de panneaux solaires

· bâtiment  fermé

· air comprimé

· congélateurs solaires

· logement de gardien

· hangar de séchage des cuirs et peaux

· fosse d’épuration

· bureau

· parcs d’attente équipés d’abreuvoirs

· douches

· toilettes
	60mx50m
	L : 11°47’19,2’’

L : 17°09’14,2’’


Commentaire :
Les coordonnées GPS et les dimensions susmentionnées se rapportent à de nouveaux sites attribués par les autorités lors du passage de la mission car les anciens sites sont envahis par les habitations. 
La localité de Gama a bénéficié de la construction d’une aire d’abattage en 1964 mais, elle se trouve dans le même cas de figure c’est pourquoi un nouveau site est attribué pour la construction de nouveaux ouvrages. 
Les ouvrages sollicités par les opérateurs se recoupent et donnent une certaine appréhension de leurs besoins essentiels pour améliorer leurs prestations. 
Avis de faisabilité: 

· Sur les ouvrages : 

Sur chaque site définitivement retenu pour les investissements, les ouvrages à construire sont :

Prioritairement : 

· une aire d’abattage (30m x 15m)  couverte, à moitié fermée en dur (c’est dans la partie fermée que seront disposés les crochets pour la suspension des carcasses). l’autre moitié sur laquelle doit s’effectuer la saignée sera fermée par un mur d’environ 1,5m de hauteur et le dessus sera complété par un grillage à maille fines, doublé par un tamis jusqu’à la tôle pour permettre une bonne ventilation qui va favoriser l’assèchement du plancher et l’évacuation des mauvaises odeurs et pour mettre le milieu à l’abri des mouches. L’aire doit avoir deux portails opposés sur les faces de la largeur (du côté où les animaux arrivent sur l’espace réservé à la saignée et du côté où les viandes sont embarquées).

· Un puits à parois renforcées en bus métalliques ou en béton ;

· Un petit château d’eau de  deux (02) mètres cubes de capacité et équipé de panneaux solaires comme moyen d’exhaure, plus les installations annexes nécessaires (robinets, etc.) ;

· Un hangar de séchage des cuirs et peaux (20m x 10m) ;

· Une clôture en dur (60m x 50m) ;

· Un logement de gardien (4m x 4m) ;
Accessoirement : 

· Un vestiaire ;

· Une toilette.

· Sur le détail des coûts d’aménagement d’une aire d’abattage

	ouvrages
	quantité
	Coût unitaire
	Coût total

	Aire d’abattage
	7
	30.000.000
	210.000.000

	Puits 
	7
	5.000.000
	35.000.000

	Château équipé de panneaux solaire
	7
	10.000.000
	70.000.000

	Hangar de séchage des cuirs et peaux
	7
	10.000.000
	70.000.000

	Clôture
	7
	10.000.000
	70.000.000

	Logement gardien
	7
	5.000.000
	35.000.000

	Douche
	7
	2.500.000
	17.500.000

	Vestiaire
	7
	2.500.000
	17.500.000

	total
	
	75.000.000
	525.000.000


2. LISTE DES MARCHES VISITES ET DES TYPES D’AMENAGEMENTS ET DE REHEBILITATIONS

5-2.1. Tableau des marchés à bétail visités 

	localité
	Marché à bétail

	Karmé
	1

	Ngoura
	1

	Moïto
	1(en construction)

	Bokoro
	1(en construction)

	Gama
	1

	Bitkine
	1

	Dourbali
	1

	Bili
	1

	Massaguet
	1

	Massakory
	1

	Moussoro
	1

	Amndjaména-bilala
	1

	Total
	12


Commentaire : 

· sur les douze marchés inventoriés :

· Seulement deux (02) sont en construction dans le cadre du projet d’Appui au système d’Elevage pastoral (PASEP). Ce sont les marchés des localités de Moïto et Bokoro. 
· Les  dix (10) autres ne sont que des espaces libres, matérialisés par quelques arbres et arbustes et quelques hangars en matériaux locaux. Ils n’ont jamais bénéficié  de la construction d’un ouvrage durable.

5.2.2. Tableau de fréquentation des marchés hebdomadaires  

	Localités 
	Jour de marché
	Bovins
	Ovins et Caprins
	Camelins
	Equins
	Asins

	karmé
	dimanche
	1.000
	600
	40
	20
	20

	Ngoura
	lundi
	200
	400
	20
	10
	50

	Gama
	samedi
	3.000
	4.000
	120
	100
	150

	Bili
	vendredi
	1.200
	1.000
	20
	30
	30

	Dourbali
	mercredi
	2.000
	3.000
	200
	70
	70

	Massaguet
	jeudi
	1.000
	1.500
	20
	100
	100

	Massakory
	dimanche
	3.000
	2.000
	500
	200
	400

	Moussoro
	Jeudi et vendredi
	1.000
	4.000
	1.000
	40
	150

	Birkine
	samedi
	2.000
	1.000
	800
	100
	100

	Amndjaména-bilala
	samedi
	3.000
	5.000
	300
	100
	300

	
	
	
	
	
	
	


Source : enquêtes

5-2.3. Tableau des marchés à bétail à aménager sur « l’axe nord » de commercialisation

	Localités
	Ouvrages sollicités par les OP
	Dimensions du terrain attribué
	Coordonnées GPS

	Karmé
	· Parcs de stockage d’animaux achetés

· Hangars pour les transactions et le repos

· Château d’eau équipé de groupe électrogène

· Bureau de l’agent de l’élevage

· clôture
	300mx300m
	L : 12°32’29,3’’

l : 15°53’31,4’’

	Gama
	· château d’eau avec panneau solaire

· parcs de stockage d’animaux achetés

· magasin

· pharmacie vétérinaire

· clôture en matériaux métalliques

· couloir de vaccination du bétail

· logement pour le gardien

· hangar de repos et transactions

· toilettes
	300mx300m
	L : 11°47’40,6’’

l : 17°09’16,4’’

	Bili
	· clôture en matériaux métalliques solides

· cinq(05) hangars

· château d’eau équipé de panneaux solaires

· bureaux

· parcs de vaccination

· trois parcs de stockage d’animaux achetés

· logement du gardien
	300mx300m
	L : 11°42’38,1’’

l : 16°40’08,9’’

	Dourbali
	· château d’eau avec panneaux solaires

· hangars pour le repos et la restauration

· bureau pour la coopérative des commerçants de bétail

· clôture avec des matériaux métalliques solides

· infirmerie

· des abreuvoirs

· des toilettes

· parcs de stockage d’animaux achetés
	300mx3000m
	L : 11°47’24’’

l : 15°52’17,4’’

	Massaguet
	· clôture métallique

· parcs de stockage

· château avec panneaux solaires

· hangars de transactions et de repos

· bureaux

· toilettes

· abreuvoirs

· pharmacie vétérinaire

· mosquée 
	500mx500m
	L : 12°30’20,2’’

l : 15°27’16’’


	Massakory
	· clôture métallique avec quatre portails

· parcs de stockage

· château avec panneaux solaires

· 10 abreuvoirs métalliques

· Parc de vaccination

· Logement de la sentinelle

· Bureaux

· Toilettes 

· Douche

· Hangars pour les transactions, le repos et la restauration

· mosquée
	500mx500m
	L : 13°00’53,3’’

l : 15°43’32,9’’

	Moussoro
	· clôture en dur à la base surmontée de tuyaux métalliques avec quatre portails

· château avec panneaux solaires

· hangars

· bureaux

· toilettes

· mosquée

· restaurants

· magasin pour aliments bétail

· abreuvoirs par espèces
	500mx3000m 
	L : 13°39’49’’

l : 16°29’10,8’’

	Bitkine
	· clôture en dur avec quatre portails

· château avec panneaux solaires

· bureaux

· hangars

· mosquée

· dispensaire

· parc de vaccination

· couloir de chargement d’animaux dans un véhicule

· abreuvoirs

· cinq parcs de stockage
	1.000mx1.000m 
	L :11°58’19,6’’

l : 18°10’34’’

	Amndjaména-bilala
	· cinq parcs de stockage

· cinq bureaux

· logement de gardien

· château avec groupe électrogène

· douches

· toilettes

· magasin de stockage d’aliments bétail

· hangars

· clôture métallique avec 2 portes et 2 portails

· parc de vaccination

· mosquée

· hangar pour la vente des volailles
	750mx750m
	L : 13°07’58,6’’

l : 17°19’33,4’’


Commentaire : 
Ces localités comme toutes les autres qui disposent de marchés de bétail à travers le pays, n’ont jamais bénéficié de la construction de leurs marchés, par conséquent, on ne peut parler ici que de d’aménagement. 
Les coordonnées GPS reportées sur le tableau ci-dessus se rapportent à de nouveaux sites attribués par les autorités pour  la construction des ouvrages sollicités par les OP, les anciens sites sont dans presque tous les cas envahis par les habitations.
Avis de faisabilité :

Sur chaque site :

· les ouvrages prioritaires sont :

· un point d’eau (puits + château d’une capacité de 03 mètres cubes avec panneaux solaires)

· des abreuvoirs (03 abreuvoirs métalliques ou en ciment 1.000l chacun) ;

· des hangars (02) de 25mx10m (charpentes métalliques, un mur d’environ 1,50m de hauteur pour mettre les gens à l’abri des vents, bancs en ciment collés au mur) pour les transactions, le repos et (01) de 10m x 5m pour la restauration ;

· des parcs de stockage des animaux achetés (03 parcs de 75m x 50m en béton armé avec chacun, un portail interne attenant à l’espace où se fait la vente du bétail et un portail externe pour la sortie des animaux stockés) ;

· une clôture métallique carrée de 300 m de côté ;

· des toilettes (un bâtiment renfermant deux WC pour hommes et deux pour femmes)

· logements des gardiens (un bâtiment en béton armé de 4mx5m)

· les ouvrages accessoires sont :

· les bureaux (un bâtiment de 10m x 4m compartimenté en 05 bureaux de 2m x 4m)

· magasins pour stocker les aliments bétail (un bâtiment de 5m x 4m)

Le détail des coûts estimés pour ces réalisations sont repris dans le tableau ci-dessous :

	ouvrages
	quantité
	Coût unitaire
	Coût total

	Parc de stockage
	9
	16.000.000
	144.000.000

	Magasin stockage des aliments
	9
	5.000.000
	45.000.000

	Hangar de transaction et de repos
	9
	10.000.000
	90.000.000

	Clôture
	9
	30.000.000
	270.000.000

	Logement gardien
	9
	5.000.000
	45.000.000

	Douche
	9
	2.000.000
	18.000.000

	Toilette 
	9
	2.000.000
	18.000.000

	Abreuvoir 
	9
	10.000.000
	90.000.000

	Château 
	9
	35.000.000
	315.000.000

	puits
	9
	5.000.000
	45.000.000

	TOTAL
	
	120.000.000
	1.080.000.000


On estime le coût d’un marché à 120.000.000 FCFA, toutefois si l’on s’en tient au minimum nécessaire pour donner un cadre de travail décent aux OP (parc de stockage, clôture, logement gardien, toilettes, abreuvoirs, château,), le coût sera réduit à 98.000.000 FCFA.

Les couts des ouvrages proposés par l’étude tiennent compte des couts estimés dans l’étude de faisabilités de construction des ouvrages dans le cadre du projet PASEP en 2002. Compte tenu du temps écoulé (2002-2010) les prix actuels des matériaux de construction ont augmenté.

VI. Marché à bétail et aires d’abattage de N’djaména :

À l’issue de l’atelier préparatoire de la mission de terrain tenu au siège du PAFIB le 26 juin 2010, N’djaména figure parmi les dix localités priorisées par les représentants des OP pour l’aménagement de leur marché de bétail. Ceux-ci ont insisté sur l’importance de ce marché et sur la nécessité de sa délocalisation vers la nouvelle zone industrielle à la sortie Nord-Est de la commune de N’djaména. Il se trouve que dans le présent rapport les coordonnées de ce marché ne figure pas. Cela s’explique par le fait que :

1) L’attribution de terrain à N’djaména exige des démarches administratives dont nous n’avons ni la compétence, ni le temps nécessaire dans le cadre de cette étude ;
2) la délocalisation des marchés sans concertation préalable a souvent conduit à des échecs cuisants (cf cas de N’Djamena, d’Ati, de Pont Carol, aménagés mais inutilisés). La mission n’a pu réunir les acteurs à N’djamena et obtenir l’adhésion des concernés (OP, institutions publiques,…) sur le choix du nouveau site comme ce fut le cas dans les différentes localités visitées. Dans le cas de réalisations futures à N’djamena, nous estimons qu’il sera nécessaire de débattre profondément de cette problématique avec tous les acteurs impliqués.
En plus de la Société Moderne des Abattoirs Frigorifiques de Farcha (SM/AFF), la ville de N’djaména dispose de 4 aires d’abattage (Walia, Ngueli, Goudji et Diguel) dont 3 sont construites et gérées par les OP elles mêmes (Walia, Goudji et Diguel). La réhabilitation de ces aires est nécessaire non seulement pour permettre aux bouchers d’améliorer la qualité de leurs prestations mais aussi, pour encourager les initiatives privées dans le secteur industriel du pays en vue de la transformation des produits et sous-produits de l’élevage. 
VII. Gestion des aires d’abattage et marchés à bétail :
Hormis la gestion des aires d’abattage de N’djaména qui est purement privée, la gestion de ces lieux relève de l’administration publique dans toutes les autres localités visitées, en particulier Dourbali, Gama, Bitkine, Bokoro et Moussoro où il existe des aires d’abattage construites depuis plusieurs décennies. Cette gestion se résume généralement à la perception des taxes par les agents de l’administration communale et du MERA.

Dans ces différentes localités, il existe des groupements des bouchers pour les acteurs de la filière viande et des groupements des commerçants de bétail pour ceux de la filière commerciale. Certains ont une existence officielle, d’autres exercent de manière informelle. Ils disposent généralement d’une caisse alimentée par les cotisations des membres pour leurs besoins (assistance, activités commerciales annexes etc.). Ces groupements ne sont pas associés à la gestion des infrastructures lorsqu’elles existent. Leur souhait, exprimé durant la mission, serait d’assurer la gestion des infrastructures et d’un fonds d’entretien constitués à partir des redevances perçues (en raison d’expériences malheureuses vécues par le passé). 

Dans le cadre du PASEP, l’option privilégiée c’est la mise sur pied d’un comité paritaire regroupant les acteurs locaux qui doivent définir ensemble les modalités pratiques de la gestion de l’ouvrage concerné.
La recherche documentaire relative au mode de gestion des ouvrages au siège du Programme d’Accompagnement Structurant d’Initiatives Locales de Développement (PASILD) a révélé que cette institution n’a pas d’expérience en la matière. Cependant de nos entretiens avec les responsables de l’institution, il ressort que dans le cadre du Programme de micro-réalisation (PMR-FED), les ouvrages sont construits à la demande des usagers qui y mettent leur part de contribution. Les ouvrages sont donc la propriété des usagers qui en assurent de droit la gestion, même si l’administration locale doit y avoir un droit de regard du fait de leurs caractères publics tels qu’une école ou un point d’eau.  

De l’avis de la mission, la gestion privée des marchés et aires d’abattage sollicitée par les OP méritent une concertation avec toutes les parties-prenantes (OP, Autorités administratives, communales, traditionnelles) pour déterminer de manière consensuelle une forme de gestion qui serait à la satisfaction de tous si non de la majorité et prévenir ainsi d’éventuelles conflits d’intérêts.
La nécessité de  structurer ces organisations et de donner à leurs membres une formation dans le domaine de la gestion des biens communautaires est plus que de mise. Cela est nécessaire pour la bonne gestion des ouvrages que le PAFIB va aménager ou réhabiliter.

VIII. Aménagement des Postes de sortie à l’exportation 
Aménagements à réaliser aux postes de sortie de Nguéli et de N’djaména Farah :
7-1.  Poste de Nguéli : 
Le poste dispose d’un terrain carré de 200 m de côté attribué par la commune de N’djaména pour le stationnement des animaux en transit. 

· le chef de poste sollicite la construction :

· d’un parc de 400m de côté pour le stationnement des animaux. Cependant, l’espace disponible ne correspond pas au besoin exprimé. il y a lieu d’envisager l’acquisition de nouveaux terrains.

· deux forages  dans le parc pour le besoin des convoyeurs

· deux bâtiments de 10 de long pour l’hébergement des convoyeurs.
Avis de faisabilité :

La construction d’un parc est très utile pour permettre à l’agent du MERA de faire son travail avec plus de sérénité d’une part, pour sécuriser les animaux mais aussi les hommes d’autre part.
On peut construire un parc sur le site de 200m de côté qui est réservé à cet effet puis sur le reste du terrain réservé à la construction du poste vétérinaire et qui est un carré de 100m de côté.
On peut construire un petit château de trois mètres cubes et quatre abreuvoirs métalliques en vue de l’abreuvement des animaux. 
Au lieu de deux bâtiments fermés, Il est préférable de construire deux hangars de quinze mètres chacun pour abriter les convoyeurs qui ont pour tâche de veiller à la sécurité des animaux. 

8.2. Poste de N’djaména Farah :

Le chef de poste sollicite la construction d’un parc d’attente des animaux de 400 m de côté et deux hangars pour le repos des convoyeurs ainsi qu’un bureau pour le poste. Un terrain carré de 400 m de côté est attribué au poste par les autorités locales pour la circonstance.
Avis de faisabilité :

Comme dans le cas de Nguéli, la construction d’un parc est nécessaire ainsi que celle d’un hangar quinze m2 pour abriter les convoyeurs et une toilette.

La construction d’un bureau 30 m2 pour le Poste vétérinaire se justifie également pour permettre à l’agent du MERA de travailler dans un espace sécurisé.

IX. Carte sites priorisés pour l’aménagement ou la réhabilitation des aires d’abattages et marchés de bétail
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X.  Coût DU PROJET
10.1. Cas du PASEP

Les coûts suivants sont estimés à partir du rapport PASEP 2002 (voir bibliographie). Ce sont des coûts prévisionnels établis au démarrage du projet. 

Tableau XV : Plan d'investissement (en millions de Fcfa)

	Nature de l'investissement
	Coût unitaire
	Nombre estimé
	Coût total

	Aires d'abattage type A (35 m2 )

Aires d'abattage type B (70 m2)

Réhabilitation aires d'abattages

            Sous-total
	20

40

10
	12

20

6
	240

800

60

1 100

	Marchés au bétail (grande taille)

Marchés au bétail (moyenne taille)

Réhabilitation marchés à bétail

            Sous-total
	25

20

10
	10

10

3
	250

200

30

480

	Etals de boucherie

Réhabilitation étals de boucherie

            Sous-total
	10

5
	15

3
	150

15

165

	TOTAL GENERAL
	
	
	1 745


10.2. Estimations des coûts d’investissements par la mission
	Nature de l'investissement
	Coût unitaire (en million de FCFA)
	Nombre estimé
	Coût total

(x 1.000.000)

	Aires d'abattages à aménager 

Aires d'abattages à réhabiliter

 Sous-total
	     75

          20
	7

2
	525
40

565

	Marchés à bétail à aménager 

            Sous-total
	120
	9
	1.080

1.080

	Total
	
	
	1.645


Ces estimations ne concernent pas la ville de N’djaména. Elles sont faites à la lumière de l’extrait de l’étude préparatoire du PASEP susmentionné. Elles tiennent compte du temps qui nous sépare de cette étude (2002 - 2010) et donc de l’augmentation des prix des matériaux de construction (multipliés au minimum par deux) et de la disproportion entre les dimensions des ouvrages (Exemple : aire d’abattage : PASEP : 70 m2, PAFIB : 450 m2).
Ce ne sont que des estimations par conséquent pour un travail de précision qui doit permettre d’avoir un coût réel au vu des besoins retenus en matière d’ouvrage à réhabiliter ou à aménager et des descriptions techniques y afférentes, les prestations d’un architecte ou d’un ingénieur en génie civil s’avèrent nécessaires.

NB : Il faut noter que le projet PASEP construit les infrastructures similaires dans le zone pilote du PAFIB. Pour éviter le cas de doublons, le coordonnateur du projet PAFIB a adressé une note à son homologue du PASEP pour des éclaircissements. Dans sa réponse n°0313/MERA/PASEP/CEP/CAPTC/2010, il ressort que les six marchés à bétail (Massakory, Moussoro, N’Djamena Bilala, Bitkine, Gama, Dourbali) et cinq des aires d’abattage (Moussoro, N’Goura, Moïto, Bokoro et Bitkine) retenus par le PAFIB ne sont pas pris en compte par le PASEP. L’aire d’abattage de Massaguet figure toutefois dans la programmation du PASEP. 









